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di ngereuses, de tant do livresi m:dIraint3, que de bonneon familles
accî-cillent ëi fitcileniortt, 'Je nle puis comprendre que nos foyers
chrejeîms n'aient pittN tons li;n Annales de la Propagation de la Foi,
les Missions catholiques. Au ndins les j,"uiisancas Iiitéraires
qu'elles recherchent leur apporteraient au coeur de bons ptirfuims et
à l'âme do &généreuset'; iiutpitationm ;re'les enfants de lumière ne
restoruie, Pas souvent-étr:inuers à~ ces dévouements apostoliques
qui nte dorm ent pour étendre l'empire de lit vérité dans lo monde;
ils auritient, les généreuses arddurs d'apporter des ressources et de
susciter des apôtres au.service de 1'ôpouso, do Jésus-Christ glori..U-
sementmliat"

uNv CONGRES DE OU SMUETS.

L'Église étend ses bienfaits à toutes les classes d'hommes, à
toutes les ii-fortunes, et sa chnrité chrétienne a su nonieulemnent
inispirer les plus ,sublimos dévouements, mais encore les- plu4 ingé-
nieuses inventions. De ce nom bre est sarns tontredit, le langage
des sourds-muets, dû au celèbre abbé de l'Épée. Grâce à lui, des
multitudes de ces infortunés ont pu reeevoir en tout pays une
éducation parfaitement chrétienne, voire même l'instruction litté-
raire et artistique.

Voici, à ce propos, un intéressant compte rendu sur un. récent
Congrès de sourds-muets :

-C& Le Congrès le plus extttwrdînaire qui t-e >oit vu jusqu'ici vient
de se tenir à .Paris. Plus de deux cents sourds-muets ont voulu
manifester, aux yeux de tous, lotir profonde gratitude envers M.
l'abbé de l'Épée.

"On on comptait de l'Angleterre, de lEcosse, de l'Irlande, de
la Belgique, de la Suède, de la Hollasnde, de l'Allemagne, de
l'Autriche, de la Hlongrie, de l'Espagne, de la ]Rus>le, de la Suiise,
de' la Turquie, du Bî'é-il, de la Colombie, de la C'alifornie, du
C;tn-.d-a, un nombreux contlingent d'Amiérique et de France.

"1Chose singulière!1 Tous les coiigressistes qui ne se compre-
naient pas das les langues pariée.- et écrites, véritable Babelt
sientenfdaient à merveille au moyen du langage mimique. IlC'est
la Pentecôte 1 'disait un homme d'emp)rit.

ccLe dessein du -Favant abbé d'établir une langue universelle, par
l'entremise des signes naturels, assujettis à une méthode, avait
son accomplissement.;


